
INFO 658 DELIGNY « Non au 19 mars »

DELIGNY

(Redevenue ZAROUALA à l’indépendance)

Dans l’Ouest algérien, culminant à 466 mètres d’altitude, à 15 Km, au Nord-est de SIDI-BEL-ABBES et
à 5 Km de PRUDON (SIDI-BRAHIM) dont il est séparé par la MEKERRA, se situe la localité de
ZAROUELA devenue plus tard DELIGNY.

Les événements militaires qui s’étaient succédés sans interruption depuis le 4 janvier 1831, date de la prise de
possession d’ORAN par le général DAMREMONT, n’avaient pas permis de s’occuper sérieusement de la
colonisation. L'indécision du gouvernement, fruit de son hésitation entre l'occupation de quelques ports et
l'extension de la conquête, favorisa l'affirmation d'un adversaire qui sut s'imposer aux tribus de l'Oranais, ABD-
EL-KADER.

Charles DAMREMONT (1793/1837)                                                         Thomas BUGEAUD (1784/1849)

https://fr.wikipedia.org/wiki/Charles-Marie_Denys_de_Damr%C3%A9mont https://fr.wikipedia.org/wiki/Thomas-Robert_Bugeaud

Héritant de cette encombrante conquête, LOUIS-PHILIPPE roi des français, hésite entre l'évacuation des troupes
(demandée par l'Angleterre et les libéraux) et leur maintien (souhaitée par une opinion publique patriotique).
L'annexion de l'Algérie est finalement proclamée en 1834. La conquête du territoire commence.
Ce ne fut guère qu’à la fin de l’année 1845 que, grâce à l’activité et à l’énergie déployées par le général BUGEAUD,
aidé des généraux LAMORICIERE et CAVAIGNAC, et du colonel PELISSIER, la province d’ORAN se trouva à peu près
pacifiée. Cependant, dès 1841, le général BUGEAUD avait pris l’initiative de la colonisation, et des fermes



militaires avaient été créées à MISSERGHIN par les Spahis, au camp du FIGUIER par le 1er bataillon d’infanterie
légère, à LA SENIA par le 56ème de Lignes. Et bientôt, autour de ces fermes, des colons arriveront au fur et à mesure
des étapes liées à la progression militaire mais surtout à leurs succès d’entreprise malgré un milieu hostile :
misère, insalubrité, fièvres, choléra, etc…

En résumé, il sera créé dans le département d’ORAN :
-de 1841 à 1851 : 42 centres,
-de 1851 à 1861 : 30 centres,
-de 1861 à 1871 : 7 centres,
-de 1871 à 1879 : 36 centres,

La haute plaine de SIDI-BEL-ABBES, moins élevée que celle de TLEMCEN, ne fut cependant colonisée qu’un an plus
tard. La banlieue de BEL-ABBES fut peuplée en 1849, de 1856 datent PRUDON et SIDI L’HASSEN (DETRIE), de 1858,
TENIRA, de 1863, LES TREMBLES et SIDI KALED, de 1869, LAMORICIERE, de 1870, CHANZY et en 1872, ZAROUELA
qui deviendra plus tard DELIGNY.



ZAROUELA seule a été créé et peuplée par les soins de l'Administration militaire ; les autres sont l'œuvre de
l'Administration civile; il est, toutefois, juste de dire que, depuis longtemps déjà, l'Administration militaire avait
conçu l'idée de créer au ZFIZEF le centre qui porte aujourd'hui le nom de MERCIER-LACOMBE et qui a été créé en
1874.

MERCIER-LACOMBE

Son territoire, situé dans les HASSASNA, a une contenance de 1 685 hectares, 80 ares, sur lesquels 78 hectares 55
ares constituent des propriétés  privées ; le surplus, qui appartenait à l’Etat, a été divisé, dans le principe, par les
soins de l’Administration militaire, en 45 lots de ferme attribués totalement à des colons du pays.

Etabli sur un plateau bien aéré, culminant à 450 mètres d’altitude, situé à 15 Km de SIDI-BEL-ABBES, DELIGNY
était séparé du centre de SIDI-BRAHIM(PRUDON) par la MEKERRA sur laquelle fut construit, plus tard, un pont
métallique.



A peine installés sur leurs lots, ces colons demandèrent à être groupés en village sur un point qu’ils désignèrent
eux-mêmes au géomètre envoyé sur les lieux pour étudier cette question et présenter un projet. Sur les 45
concessionnaires, 36 reçurent des lots à bâtir et de petite culture, les autres, appartenant au village de SIDI-
BRAHIM (PRUDON), furent autorisés à résider dans cette localité. C’est dans ces conditions que l’Administration
civile reçut le centre de ZAROUELA.

Les débuts furent difficiles et quand l’Administration civile reçut le centre de ZEROUELA-DELIGNY en 1873, celui-
ci n’avait pas évolué. Relevons que les premières familles installées : AUCHABIE, DOCTEUR, LEBRASSEUR,
MARCELOT avaient demandé à être regroupées au village.

La première demande qui lui fut adressée par les colons,  ce fut d’avoir de l’eau, question dont on ne s’était pas
préoccupé avant le choix de l’emplacement du village. Des travaux furent immédiatement entrepris par le
creusement d’un puits, mais après être arrivé à une profondeur considérable, il fallut les abandonner, aucune
chance de trouver de l’eau n’existant sur ce point.

C’est alors qu’on du recourir au système qui procure actuellement de l’eau au village de ZAROUELA. Une nappe
abondante, de très bonne qualité, existait à 2 500 mètres du village. Il a été creusé un puits sur ce point ; une
machine y a été installée pour élever les eaux à une altitude supérieure à celle du village ; elles sont reçues là dans
un bassin et amenées ensuite par une conduite fermée jusque dans un autre bassin-réservoir situé près du village.

L’exécution de cet ouvrage a donné satisfaction au désir des habitants de ZAROUELA et a permis de doter le village
d’un lavoir et d’un abreuvoir et d’y faire des plantations.

Le territoire de ZAROUELA se compose de mamelons couverts de grandes broussailles, dont le produit paie en
partie les frais de défrichement. Les terrains sont de bonne qualité, propres à la culture des céréales et ont acquis
depuis la création des centres une valeur importante.

A l’aide de subventions accordées par l’Etat la Commune Mixte a fait construire une école. Ces divers travaux ont
donné lieu à une dépense de 44 000 francs. Il reste à construire un pont métallique sur la MEKERRA pour mettre
en relations constantes les centres de ZAROUELA et de SIDI BRAHIM.

MEKERRA Château d’eau de SIDI BRAHIM (PRUDON)

La population de ZAROUELA est de 185 habitants, possédant 174 têtes de bétail et 127 instruments agricoles ; il y
a été construit 25 maisons et 3 baraques ou gourbis, défriché 400 hectares, et cultivé 669 hectares.

En résumé, ce centre, placé dans une position des plus salubres, possédant des terres fertiles, ayant aujourd’hui
son alimentation en eau potable complètement assurée, offre aux colons qui y ont été installés toutes les
conditions de réussite désirables.

C’est le 27 décembre 1890 que ZAROUELA fut rebaptisée DELIGNY par décret.

Le général Edouard DELIGNY (1815/1902), commandant la province d’ORAN, de 1860 à 1869, décédé
en 1902, il a été décidé que ZAROUELA prenne le nom DELIGNY afin d’honorer la mémoire de cet illustre
officier.



Source : https://fr.wikipedia.org/wiki/%C3%89douard-Jean-%C3%89tienne_Deligny

RAPPORT  (1906) de M. PEYERIMHOFF, directeur de l’Agriculture, du Commerce et de la Colonisation :

DELIGNY, créé en 1872 sous le nom de ZAROUELA – Agrandi vers 1890.

Superficie : du territoire primitif 1 686 hectares,
et de l’Agrandissement :. . . . . . . . .. .   747 hectares,
Total. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .2 433 hectares qui ont été divisés en 70 concessions agricoles et 4 lots
industriels dont 26 concessions agricoles formées lors de l’agrandissement.

Origine des terres : Les 1 686 hectares de la création étaient des terrains domaniaux et faisaient partie du douar-
commune TILMOUNI : les terres de l’agrandissement ont été prélevées sur le douar-commune MEBTOUH et acquis
à l’amiable au prix de 59 623,52 francs.

Dépenses de l’installation : 131 100 francs.

Peuplement primitif : 10 immigrants et 64 algériens, sur lesquels 4 immigrants et 36 algérien sont restés en
possession.

Eléments nouveaux : 9 algériens.

Mouvement de la population : 175 habitants en 1886 – 320 en  1901 dont 195 français, 22 indigènes, 61
marocains et 42 étrangers.

Naissances : de 1875 à 1901 = 330.

Décès : de 1875 à 1901 = 190.



Situation économique :
Superficies complantées :
en céréales : 1 349 hectares,
en vigne : 640 hectares,
en jardins (cultures maraichères et arbustives) :  12 hectares.

Bétail :
Bœufs = 35,
Moutons et chèvres : 850,
Chevaux et Mulets : 232.

Matériel agricole : Charrue 320 valant 30.000 francs,
Autres instruments agricoles : 75 valant 40.000 francs,
Constructions : 93 valant 420.000 francs.

Observations générales : Centre en voie de prospérité. Les terres sont fertiles, les céréales y donnent de très bons
rendements. La vigne et les arbres fruitiers y réussissent parfaitement.
De très belles fermes ont été créées dans les environs.
Pendant longtemps DELIGNY a souffert du manque d’eau. Aujourd’hui il est alimenté dans des conditions
satisfaisantes par une conduite qui lui amène l’eau d’HACI-MARDOUM.

Situation des Indigènes : Les terres qui ont servi à la création du Centre appartenaient à l’Etat. Il n’a été prélevé,
sur les Indigènes du douar MEBTOUH, que les 747 hectares qui ont été servi à l’agrandissement.
Ainsi qu’on peut s’en rendre compte par les chiffres suivants, la population des indigènes de TILMOUNI et de
MEBTOUH a augmenté d’une façon assez sensible, bien que la colonisation privée ait largement pénétré chez eux,
achetant la majeure partie de leurs terres.

1882 1901

TILMOUNI = 1 494 habitants - 2 945 habitants,
MEBTOUH = 2 242 habitants - 3 140 habitants,



Mars 1910 : Inauguration de la chapelle.
Annexe de la paroisse de PRUDON, doyenneté de SIDI-BEL-ABBES, desservi par l’Abbé Joseph
STRAESSLE, curé des TREMBLES (Catholiques 230).

Jusqu’ici, ce Centre avait souffert de l’absence d’une maison de Dieu. Aujourd’hui grâce au zèle du curé de
PRUDON, cette lacune est comblée. Une chapelle vient  d’être érigée sur son initiative ; elle a été inaugurée et
placée sous le patronage de Notre Dame du Rosaire, le dimanche 12 mars. Le chanoine BESSIERE, curé de BEL-
ABBES, a béni le local nouvellement construit sur un terrain gracieusement concédé à cet effet, et y a célébré la
messe aussitôt après.

En 1927, le village fut alimenté en électricité distribué par la société algérienne d’éclairage et de force.

En 1933, Jean MAURIS était maire d’une commune de 751 habitants et le resta jusqu’en 1953. Monsieur Michel
BORDENAVE lui succéda et assura son mandat jusqu’en 1962.

Le terroir était composé de 13 % de vignes, 80 % de céréales cultivées (dont deux tiers de blé tendre), et de 7 %
de légumes secs.

En 1953, la chapelle fut enfin remplacée par une église sans clocher, mais fort jolie (ndlr : malheureusement je n’ai
pas trouvé cette photo), dont la construction était en projet depuis 17 ans ! Tous les paroissiens y avaient
contribué, chacun en fonction de ses moyens et de sa générosité. Les promoteurs les plus actifs avaient été la
famille MAURIS, MM. HUCHABIS et MARCELOT ; l’abbé PICHON qui en avait établi les premiers plans, sans oublier
l’entrepreneur M. SUPERCHI  et son nouveau Maire, M. BORDENAVE (Source éditions  « Les église d’oranie » de J.
GANDINI).

Le centre de ZAROUELA forme une des sections de la Commune Mixte de la MEKERRA.

COMMUNE MIXTE



En Algérie française, les communes mixtes se trouvaient en zone rurale et se situaient au second niveau de
division territoriale après le département, concurremment avec la Commune de Plein Exercice. Cette
circonscription de grande taille englobe une population algérienne nombreuse et une population européenne
réduite. Apparue dans les territoires sous administration militaire sous le Second Empire, elle fonctionne ensuite
en territoire civil sous un statut inchangé de 1875 à 1956.
Sa disparition, prévue par une loi du 20 septembre 1947, est organisée par un décret du 28 juin 1956.

L’Oued MEKERRA

Commune Mixte de MEKERRA

Créée par arrêté gouvernemental du 23 septembre 1874, elle comprenait notamment les centres de
BOUKHANEFIS, SIDI ALI BEN YOUB, TENIRA et SFISEF. Elle est amputée par la création de la commune mixte de
BOUKHANEFIS le 10 juillet 1875. Celle-ci lui est réunie par arrêté du 12 juin 1888. La commune mixte est à
nouveau modifiée par arrêtés des 30 juillet 1875 et 24 février 1876.

Elle est supprimée par arrêté du 27 décembre 1956.

Composition au Répertoire de 1902 :

-BAUDENS (El KSAR), centre, (Superficie 1130 hectares - population 354 habitants),
-PARMENTIER (AÏN EL HADJAR), centre, (Superficie 2579 hectares - population 579 habitants),
-LAMTAR, centre, (Superficie 2955 hectares - population 634 habitants),
-TAHIA, centre, (Superficie 1795 hectares - population 725 habitants),
-DELIGNY (ZAROUELA) centres, (Superficie 2431 hectares - population 320 habitants),
-Fermes LOUZA (Superficie 3492 hectares - population 452 habitants),
-OUED MEBLOUH, fermes, (Superficie 615 hectares),
-OUED MEBLOUH, douar, (Superficie 12371 hectares - population 5118 habitants),
-MEAHDID, fermes, (Superficie 420 hectares - population 32 habitants),
-MEAHDID, douars, (Superficie 3462 hectares - population 509 habitants),
-SFISEF, douar, (Superficie 11881 hectares - population 2545 habitants),
-TILMOUNI, douar, (Superficie 14176 hectares),
-Forêt de TENIRA, douar, (Superficie 21286 hectares - population 3919 habitants),



-SIDI YACOUB, douar, (Superficie 8262 hectares - population 1200 habitants),
-TIFILLES, douar, (Superficie 8235 hectares - population 2815 habitants),
-TILMOUNI, douar, (Superficie 14514 hectares - population 3445 habitants),
-BOU DJEBÂA, douar, (Superficie 15036 hectares - population 2137 habitants),

DELIGNY

ETAT-CIVIL

-Quelques mariages célébrés avant 1905 :

(1897) ALMARCHA Vincente/SANCHEZ Maria –(1903) AUBERT Eugène/GIRAUD Marie -(1883) BEDOS Antoine/CABIROL Rose -
(1899) BEDOS Désiré/PILIPPON Antoinette –(1902) BEDOS Désiré/URSCH Catherine –(1886) BENAZET Joseph/PHALIPPON
Joséphine -(1900) BESSE J. Baptiste /BEDOS Joséphine -(1904) BESSE Joseph/COURETTE Cécile –(1900) CAMALET
Gabriel/DELECOUS Félicie -(1904) COURETTE Baptiste/COULON Adelaïde -(1898) COURETTE Eugène/MARCELOT Aimée –
(1898) COURETTE François/BESSE Anaïs -(1899) COURETTE Michel/GERVAIS Eléonore –(1901) DE CADOUAL Georges
/GUYONNET Lucie –(1883) DELECOUS Louis/DOCTEUR M. Louise –(1880) DELECOUS Pierre/PHALIPPON M. Louise -(1886)
DETHEZ Pascal/PERROT Marie -(1895) DISSART Samuel /COURETTE Marie –(1887) DOCTEUR Joseph/MILLIOT Ernestine –
(1898) DOCTEUR Julien/BONAFOUS Rosalie -(1886) ESPEROU Méderic/LEBRASSEUR Marie –(1900) FIGUEREA Diégo
/MARTINEZ Ramona -(1880) LEBRASSEUR Ernest/BEDOS Clémence -(1901) GERVAIS Albert/BOEHM Clémence -(1899)
GERVAIS Alexandre/PUECH Germaine –(1904) GERVAIS Honoré/MARCELOT Céleste –(1888) GOMEZ Gines/ORTEGA Francisca
-(1893) KNECHT Vindelin/CABIROL Pauline –(1880) LACLAU Louis/DELECOUS Marie -(1878) LOPEZ José/LOZANO Téréza -
(1903) MAIRE Charles/LEBRASSEUR Rose -(1887) MARCELOT François/PERROT Eliante –(1896) MARCELOT Honoré
/MARCHAL Marie –(1900) MARTINEZ Donis/FIGAREO Josépha -(1885) MAURIS J. François/COULON Adelaïde –(1897) MEJEAN
Victor/BRUN Marie –(1880) MILLIOT Edouard/AMIDIEU Félicie –(1896) MILLIOT François/CLERC Antoinette -(1878) PY
Jacques/URSCH Marie –(1885) ORTEGA Tomas/QUESADA Rafaela –(1886) ORTEGA Baltasar/ORTEGA Maria -(1898) SENAT
Jean/COURETTE Hélène –(1890) SRAUSS Charles/LEBRASSEUR Adèle -

-Quelques naissances relevées avant 1905 :



(Né en 1875) COULON Louis ; COURETTE Baptiste ; MARCELOT Eugène –(1876) GUYONNET Marie ; MARTINEZ Maria ; URSCH
Marie -(1877) COULON Isidore ; LOPEZ Maria -(1878) COURETTE Eugène ; DOCTEUR Philippe ; LEBRASSEUR Rose ; LOPEZ
Joseph ; MARCELOT Eugène, Gustave ; PY Jacques ; URSCH Philippe –(1879) CORTES ROCAMORA Josépha ; DOCTEUR Amélie ;
GERVAIS Eléonore ; GUYONNET Ernestine ; LOPEZ Antonia ; LOZANO ROCOMORA Rosa ; MARTINEZ José -(1880) BEDOS
Joséphine ; COULON Adelaïde ; COURETTE Hélène ; GARCIA ALIFONTES Juan ; LOPEZ Joseph ; MARCELOT Aimée -(1881)
DOCTEUR Eugène ; GERVAIS Honoré ; GOMARI SANCHEZ  Juana ; GUYONNET Eugénie ; LACLAU Marie ; LEBRASSEUR Clotilde ;
LEBRASSEUR Reine ; LOPEZ Victor ; MARCELOT Gustave ; MARTINEZ Josépha ; PY Eugène –(1882) LEBRASSEUR Ferdinand ;
LOPEZ Thomas ; MARCELOT Anaïs ; MEJEAN Joseph ; RIADO GONZALES Frédérico -(1883) DELECOUS Félicie ; GERVAIS Elvire ;
MARCELOT Céleste ; MARTINEZ Josépha ; MUNOZ Mariano ; PEREZ José ; PY Isidore –(1884) DELECOUS Léontine ; DELECOUS
Louis ; LEBRASSEUR Ernest ; LEBRASSEUR Florentin ; MARCELOT Léonard ; PEREZ Francisco –(1885) COULON Léopold ;
GARCIA Francisco ; MARTINEZ Antonia ; PEREZ François –(1886) ALONSO Joséfa ; BEDOS Gaston ; BOEHM Lucien ; COULON
Delphine ; MARTINEZ Francisca ; MARTINEZ Gines ; ORTEGA Pédro ; PY Alexandre -(1887) BENAZET Adolphe ; ESPEROU
Méderic ; GERVAIS Marcelle ; LEBRASSEUR Poline ; ORTEGA Juan ; PEREZ Maria –(1888) DOCTEUR Ermance ; MARCELOT
Héloïse ; ORTEGA Isabelle ; ORTEGA Tomas-(1889) COURETTE Aurélie ; GARCIA José ; GERVAIS Hortense ; LEBRASSEUR
Fernande ; MARTINEZ Maria ; PEREZ Maria ; RUIZ Joachim ; SENAT Baptiste –(1890) DOCTEUR Edouard ; LEBRASSEUR Irma ;
MARCELOT Sylvie ; MARTINEZ Josépha ; PEREZ Josépha -(1891) DELECOUS Blanche ; GERVAIS Angeline ; LOPEZ Edouard ;
MAURIS Jeanne ; PEREZ Incarnacion ; SANCHEZ Francisca –(1892) BENAZET Armand ; DOCTEUR Mélanie ; GONZALES Nieves ;
MARCELOT Henri ; MAURIS Rosine ; RUIZ Maria ; SANCHEZ Antonio ; URSCH Eléonore -(1893) DOCTEUR Alice ; GARCIA
Incarnacion ; GERVAIS Alice ; LOZANO Antonio ; MARTINEZ Joseph –(1894) LOZANO Crux ; MAURIS Mélanie ; SANCHEZ
Incarnacion -(1895) DE BELEN Mathilde ; DOCTEUR Clarisse ; LOZANO Juan ; MUNOZ Blas ; PEREZ Canova ; SANCHEZ Antonio ;
URSCH Yvonne –(1896) DOCTEUR Lavinien ; LOZANO Antoinette ; ROCAMORA Marie -(1897) DOCTEUR Fernande ; MARCELOT
Eugène ; MARCHAL Arsène ; MARCHAND J. Baptiste ; MAURIS Juillete –(1898) ALMARCHA Dolorès ; MUNOZ Marie ; URSCH
Raoul -(1899) ALMARCHA Maria ; BEDOS Albert ; COURETTE Eliante ; CUESTA Joseph ; DE BELEN Isidoro ; GARCIA Jean ;
MEJEAN Julie ; SANCHEZ Juan –(1900) COURETTE Enriette ; DOCTEUR Alexandrine ; DOCTEUR Lucien ; GERVAIS Alexandre ; GIL
Antonio ; MARCELOT Hortense ; SANCHEZ Joséphine -(1901) COURETTE Eugène ; COURETTE Henri ; DOCTEUR Adrienne ;
GARCIA Antoine ; MARCHAL Eugène ; MARTINEZ Joséphine ; MARTINEZ Maria ; TORREGROSSA Eugène ; URSCH Edwige -(1902)
ALMARCHA Vicente ; GARCIA Henri ; GERVAIS Camille ; LOPEZ François ; MARTINEZ Anna ; MARTINEZ Antonio ; MARTINEZ
Francisco ; MARTINEZ Isabelle ; SANCHEZ Domingue ; SEVILLA Ascencion ; TORREGROSSA Joséphine ; TORREGROSSA Vicente –
(1903) MARCELOT Gustave ; MARCHAND Marguerite ; RUIZ Emilio ; SENAT Gilberte -(1904) COURETTE Odette ; DE BELEN
Louis ; DOCTEUR Clément ; MARCELOT Jeanne ; MARTINEZ Donis ; MARTINEZ Miguel ; MAURIS Emma ; SEVILLA Maria ;
TORREGROSSA Marie ; URSCH Marcel -

NDLR : Si l’un des vôtres n’est malheureusement pas mentionné, je vous recommande de procéder comme suit :

-Après avoir accédé à google vous devez alors inscrire anom algérie, (vérifiez que vous êtes bien sur Algérie)
-dès lors que vous êtes sur le site anom vous devez sélectionner DELIGNY sur la bande défilante.
-Dès que le portail DELIGNY est ouvert, mentionnez le nom de la personne recherchée sous réserve que la naissance, le
mariage ou le décès soit survenu avant 1905.

DEMOGRAPHIE

Année 1936 = 738 habitants dont 202 Européens,
Année 1954 = 895 habitants,
Année 1960 = 1 917 habitants

DEPARTEMENT

Le département d’ORAN est un département français d'Algérie, qui a existé entre 1848 et 1962 avec les codes 92 puis 9G.

Considérée comme une province française, l'Algérie fut départementalisée le 9 décembre 1848. Les départements
créés à cette date étaient la zone civile des trois provinces correspondant aux beyliks de l'État d'ALGER
récemment conquis. Par conséquent, la ville d'ORAN fut faite préfecture du département portant son nom,
couvrant alors l'ouest de l'Algérie, laissant à l'Est le département d'ALGER, lui-même à l'Ouest de celui de
CONSTANTINE.

Les provinces d'Algérie furent totalement départementalisées au début de la 3e république, et le département
d'ORAN couvrait alors environ 116 000 km2. Il fut divisé en plusieurs arrondissements au fil des ans, avec la
création de sous-préfectures : MASCARA, MOSTAGANEM, ET TLEMCEN ; auxquels se rajoutèrent SIDI BEL ABBES
en 1875 et TIARET en 1939.



Le département comportait encore à la fin du 19e siècle un important territoire de commandement sous
administration militaire, sur les hauts plateaux et aux frontières du Maroc. Lors de l'organisation des Territoires
du Sud en 1905, le département fut amputé à leur profit d'une grande partie du secteur des hauts-plateaux du
Sud-Oranais et réduit à 67 262 km2, ce qui explique que le département d'Oran se limitait à ce qui est aujourd'hui
le Nord-ouest de l'Algérie.

ORAN : Place FOCH

Le 28 janvier 1956, une réforme administrative visant à tenir compte de la forte croissance démographique
qu'avait connue le pays amputa le département d'ORAN de ses régions périphériques créant ainsi le 20 mai 1957,
trois départements supplémentaires : le département de MOSTAGANEM, le département de TIARET et le
département de TLEMCEN. Une dernière modification territoriale intervint le 17 août 1958 avec la création du
département de SAÏDA à partir des départements de TIARET, ORAN et SAOURA qui rétrocéda les hauts plateaux
du Sud-Oranais.

Le nouveau département d'Oran couvrait alors 16 438 km2, était peuplé de 851 190 habitants, et possédait quatre
sous-préfectures : AÏN TEMOUCHENT, PERREGAUX, SIDI BEL ABBES et TELAGH.

Mairie de SIDI BEL ABBES

L’Arrondissement de SIDI BEL ABBES comprenait  27 localités : ALEXANDRE DUMAS - BAUDENS - BONNIER - BOUDJEBAA -
BOUKANEFIS - BOULET - BOUTIN - CHANZY - CHETOUANE - DELIGNY - DESCARTES - DETRIE - LAMTAR - LA TENIRA
- LES TREMBLES - MERCIER LACOMBE - OUED IMBERT - OUED SEFIOUN - PALISSY - PARMENTIER - PRUDON - SIDI
BEL ABBES - SIDI YACOUB - TABIA - TASSIN - TENEZRA - TESSALAH -

MONUMENT AUX MORTS

Le relevé n°57124 mentionne les noms de 3 soldats « Mort pour la France » au titre de la guerre 1914/1918, à savoir :



GERVAIS Honoré (1918) - LEBRASSEUR Ernest (1915) - MARCELOT Honoré (1917) -

EPILOGUE ZAROUELA

Année 2008 = 4 790 habitants

Et si vous souhaitez en savoir plus, vous référez SVP à l’un de ces liens qui ont permis cette SYNTHESE :

http://encyclopedie-afn.org/Indicateur_G%C3%A9n%C3%A9ral_de_l%27Alg%C3%A9rie_-_1867_-_DOCUMENTATION
http://oueldserkhane.skyrock.com/2651438310-L-histoire-de-la-creation-du-village-ZEROUALA-DELIGNY-w-SBA.html
http://alger-roi.fr/Alger/alger_son_histoire/pages_liees/03_originenomsvillages_pn40.htm
http://jgphot.free.fr/Photographies/Personnages.php?debut=15
http://www.persee.fr/doc/geo_0003-4010_1898_num_7_31_18092
http://diaressaada.alger.free.fr/l-mes_cartes-postales/Population/Oran/Oranie.html
http://oueldserkhane.skyrock.com/tags/kCdzXUE6dFd-zerouala.html (photos de DELIGNY)
http://www.mekerra.fr/images/histoire/1852/1852-sba-tessala.pdf
Echo d’Oran n°336/2016

NDLR : Vifs remerciements au CDHA d’AIX EN PROVENCE et en particulier à Monsieur Hervé NOËL pour la précieuse
documentation délivrée qui a permis la réalisation de cette SYNTHESE.

BONNE JOURNEE A TOUS

Jean-Claude ROSSO


